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LEGUÉ. - NOTE SUR LE SAXIFRAGA SEGl:IEfll. 185 

J~ yiei·c.ls en lui le guide de mes premiers pas dans la sc~ience, le cher 
eompag·non de mes jeunes années qui m'a soutenu aux heures difficiles 
el m'a pi'Odigué à toute heut·e ses conseils affectueux et sages. 

La Société botanique de France peril en lui un de ses membres les 
plus distingués, les plus utiles et les plus fidèles. 

Adieu, cher ami. 

Par suite de la présentation faite dans la précédente séance, 
M. le Président proclame membre de la Société : 

M. SAttGENT (Charles-S.), professeur d'arboriculture. Ar­
nold arboretum, Jamaica plain, Mass. (États-Unis), 
présenté par MM. Mamice et Philippe de Vilmorin. 

M. le Président annonce ensuite deux nouvelles présenta­
Lions. 

Des ouvrages sont offerts à la Sociùté par MM. Gagnepain, 
le général Paris et Zeiller (1 ). 

M11c Belèze annonce à la Société qu'elle a récolté récem­
ment le (;enista pilosa entre Gambays et Gambayseuil, près 
de l'étang de Bruyères (Seine-et-Oise), dans une lande cou­
verte d'Erica Tetralix. M11c Belèze a rencontré dans la même 
localité un Salix en feuilles, probablement introduit, et qui 
lui paraît être le S. incana; elle en soumet des échantillons 
tl l'examen de la Société. 

M. Guérin, secrétaire, donne lecture de la Note suivante: 

DEUXIÈME NOTE SUR LE SAXIFRAGA SEGU/Elll Spreng.; 
par Il. Léon LEGVÉ (2). 

Depuis la publication dans le Bulletin de mu première Note, j'ai 
reçu de notre honoré collègue, M. Pellat, au sujet du Saxi{raga 
Seguieri, des renseignements qui m'ont été fournis avec trop 
d'obligeance et qui, de plus, me semblent trop int1~ressants pour 
que je ne cherche pas à les utiliser. Ils viennent tous d'ailleurs à 
l'appui de la thèse que j'ai soutenue, à savoir qu'il faut, comme 

( 1) Voy. plus loin la liste des dons (séance de juillet), 
('i) \'oy. plus haut le Bulletin, p. 1 1\l: 
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186 SÉANCE DU 22 JUIN 1900. 

Grenier et Godron l'ont fait (Fl. Fr., 1, 661), rayer l'espèce en 
question de la liste des plantes françaises. 

M. Pellat me dit, en effet, qu'il n'est point venu à sa connais­
sance que le S. Seguieri ait jamais été rencontré en Dauphiné ou 
en Savoie. Il a bien voulu, pour assurer son opinion et la mienne, 
feuilleter soit à la Faculté des sciences, soit au Muséum de Gre­
noble, les herbiers que possèdent ces deux établissements, notam­
ment ceux de Didier, de Verlot, de Gariod et de Mute!. Dans ces 
diverses collections notre excellent collègue n'a trouvé aucun Saœi­
fraga qui pût être ou qui eût été rapporté à l'espèce de Sprengel, 
aucun, sauf celui dont j'ai parlé déjà dans ma première Note, q ne 
Mu tel cite dans sa Flore (1, 415) sous le nom de S. Seguieri et !sur 
lequel je demande la permission de dire encore quelques mots. 

M. le Conservateur du Muséum de Grenoble a bien voulu auto­
riser M. Pellat (1) à me communiquer ce précieux échantillon 
conservé dans l'herbiea· de Mutel. Je ne crois pas exagérer en le 
qualifiant de précieux : il est unique, et c'est sur lui seul que 
Mutel s'est basé pour affirmer, à tort d'ailleurs, l'existence du 
S. Seguieri che:~. nous. Un botaniste, nommé Delavaux, l'a récolté 
dans les montagnes près d'Embrun (mêlé avec deux S. moschata, 
dit Mut., loc. cit.). C'est une petite plante, haute de 7 centimètres 
environ, pubescente-glanduleuse, à feuilles presque linéaires un 
peu élargies au sommet, entières. Les pétales sont étroits, mais 
pas plus que dans certains spécimens qui appartiennent incontes­
tablement à l'espèce décrite par vYulff sous les deux noms de 
S. muscoides et S. rnoschata. 

Je n'ai pu, après un examen attentif, que rapporte t' au S. mus­
coides Wulf. le spécimen de Delavaux; c"était l'avis de Verlot, c'est 
celui de M. Chabert et de M. Pellat : je ne ~aurais appuyer mon 
opinion sur de meilleures autorités. 

Les feuilles un peu élargies au sommet et entières, rappelant 
celles du S. Seguieri, ont vraisemblablement causé l'erreur de 
Delavaux et de Mutel; celui-ci (Fl. Fr., 1, 41:3 et414) attribue en 
effet des feuilles trifides ou entières (il faut entendre, d'apt·ès ses 
descriptions : feuilles les unes trifides, les autres entières) aux 
S. moschata Wulf. et mu,scoides Wulf. qu'il considère comme 
deux espèces distinctes. Il aurait pu soupçonner cependant que 

(1) Je renouvelle ici à tous les deux l'expression de ma sincère gratitude. 
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F. CAMUS.- PRÉSENCE EN FRANCE DU LEJEUNEA ROSSETTIANA. f87 

l'existence d'un S. muscoides àfeuil1es toutes entières n'était point 
quelque chose d'absolument impossible, puisque lui-même décrit 
une variété de cette espèce (var. crassifolia Gaud.) à feuilles la 
plupart entières. 

Avant d'en finir avec le S. Seguien~, voici, pour les curieux de 
détails, une copie exacte de l'étiquette que Delavaux avait jointe à 
son échantillon. Elle est ainsi disposée : 

SAXIFRA.GA SEGUIERI Spreng. 
sedoides DC. 

Confondu avec les S. moschata. 
Embrun, Delavaux. 

« Mêlé avec deux S. moschata ,, dit l\lutel, « confondu avec les 
S. moschata », dit Delavaux : la conclusion de tout ceci, c'est 
que, mieux inspirés, ils n'eussent point séparé ce qui devait rester 
uni, ce qu'ils avaient trouvé si bien mélé et confondu. 

M. Malinvaud lit ou résume les communications suivantes: 

PRESENCE EN FRANCE DU LEIEUNEA ROSSETTTANA Mass. 

ET REMARQUES SUR LES ESPtCES FRANÇAISES DU GENRE LEJEUNEA, 
par B. Jl'ernand CA.UI!I. 

Le Lejeunea Rossettiana a été créé en 1889, par M. Massalongo ('1 ), 
pour une Hépatique recueillie en Toscane par M. Rossetti. Voici 
la description originale de cette espèce exactement transcrite du 
N uovo Giornale botanico italiano : 

LEJEUNEA RossETTIANA sp. nov. - Dioica? intricato-crespitosa, mi­
nuta, flavo-viridis, habitu et magnitudine omnino Lejeuneam calcaream 
referens, examphigastriata. - Caule inordinate suhdichotomo, vel 
subpinnatim-diviso, subtus hic illic radiculas edente : {oliis dense 
imbricatis, convexulis, ovatis, apice magis minusve longe attenuato­
acuminatis (rarius solum acutis), acumine vulgo falcato-inflexo, mar­
gine dentatis ac facie (dorsale) eximie echinatis; lobulo ad plicam 
tumido, subtriplo fol. minore, margine lihe1·o (interna) subrotundato, 
inœqualiter valideque spinuloso, tota superficie (externa) ad foliorum 
instar echinata (appendice styliforme inter lobulos et caulem nulla); 

(1) C. Massalongo, Nuova specie di Lejeunea scoperta dal dott. C. Rol­
sltti i" Tosca:na (loc. cit., XXI, i889, pp. 485-487). 
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